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Dangers	des	drogues	de	synthèse	
	
Le	trafic	de	drogues	de	synthèse	augmente	dans	le	monde	et	devient	de	plus	en	plus	
difficile	à	contrôler.	Les	producteurs	ont	 la	plupart	du	temps	une	longueur	d’avance	
sur	la	police:	ils	mettent	constamment	sur	le	marché	de	nouveaux	produits.	Dans	son	
rapport	 récemment	 rendu	 public,	 l’Organe	 international	 de	 contrôle	 des	 stupé-
fiants	 (OICS)	 des	Nations	Unies	met	 en	 garde	 contre	 cette	 évolution	 et	 invite	 les	
autorités	à	prendre	des	mesures.	

Les	producteurs	peuvent	 facilement	 contourner	 les	 interdictions	et	 les	 contrôles	en	
modifiant	légèrement	la	structure	moléculaire	de	certaines	substances	et	créer	ainsi	
de	nouvelles	drogues.	L’effet	euphorisant	est	pratiquement	inchangé.	

L’OICS	 cite	 l’exemple	 de	 la	méphédrone.	 Cette	 substance	 a	 un	 effet	 semblable	 à	
celui	de	la	cocaïne	et	de	l’ecstasy,	mais	elle	est	moins	chère.	Sur	Internet,	on	l’offre	
sous	 l’appellation	 anodine	de	 «sels	 de	bain».	 Elle	 est	 apparue	dès	2007	 en	Grande-
Bretagne	et	s’est	répandue	rapidement	dans	le	reste	de	l’Europe	ainsi	qu’en	Amérique	
du	Nord	et	en	Asie	du	Sud-Est.	Ce	n’est	que	depuis	décembre	2010	qu’elle	est	inter-
dite	en	Suisse	et	dans	l’Union	européenne.	

Dans	 notre	 pays	 aussi,	 de	 nouvelles	 drogues	 ne	 cessent	 d’apparaître	 sur	 le	
marché.	Elles	ont	pour	noms	«Explosion»,	«Yucatan	Fire»	ou	«Chill	X»	et	promettent	
«des	 sensations	 euphoriques,	 une	 pensée	 claire	 et	 une	 détente	 totale».	 Dans	 les	
milieux	des	adeptes,	on	les	appelle	«research	chemicals»	ou	«legal	highs»	plutôt	que	
drogues	de	synthèse.		

Etant	 donné	 que	 les	 effets	 secondaires	 de	 ces	 substances	 sont	 mal	 connus,	 leurs	
risques	 sanitaires	 sont	 particulièrement	 importants,	 et	 pas	 seulement	 pour	 les	
consommateurs,	mais	aussi	pour	les	tiers,	par	exemple	dans	la	circulation	routière.	

«Jeunesse	sans	drogue»	poursuivra,	avec	d’autres	organisations	suisses	partageant	
les	mêmes	objectifs,	son	engagement	en	faveur	de	la	protection	de	nos	enfants	et	de	
nos	 adolescents	 en	 luttant	 contre	 cette	 évolution,	 en	 informant	 sur	 les	 risques	
représentés	 par	 les	 différentes	 drogues	 et	 en	 apportant	 son	 soutien	 aux	
institutions	thérapeutiques	visant	l’abstinence.	
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